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vlles à acheter 1 chaque jour, c sont de nouvelles do- ,nuçer sa route, lorsq'une voix. . . le' ... nais achee
Wances. Puis, le charetier demande, comme de raison, Pourtne Epingle et vous verrez le reste, on ne saurait
à étre payé. mieux dire ni donner un meilleur conseil.

Enfin que de temps perdu pour ehercher un nlouven Passon mlaitenant à L'UArt d'ére ma//iurcu. .
logement, pour emballer et transporter ses eflets, onr gende du même amneur -i. cdition. Le itire quoiq(upréparer le nouveau local, pour s'y orientr, mure peu pradoxal de ceue provoque tout d'abord
chaque chose à sa place, faire ou renouvl conais- la cnriosité, maiis poursuivez et plus vous poursuivrez
sance avee n1ouveaIux JoisiIS. , CI plus vous trouverez les plus grandes pensées philoso-

Cependant tout n'st pas fini, sans parler u bia phliques
indispensable, que de clous à placer par-ci par-là ; c'est gie uxils aux ps pritls e seigendenxs ri-
une portr qi trerme il, c'est une l'enètre nui va dle ira- ' ' ' îîîe îtîîs ~îdu TIItn q vvoici l'idée et le but du livre--Nous sommes sur la terre
vers c'est une vre à moiié cassee qui tombe tout-a- un lien d'exil--pour y souffrir bien des maux en ai-
fait ; et la tapisserie, n'en parlons pas, puisque c'est la tendant une ve meilleure qui n'aura point de fin. Eh
mode: et puisles pratiques, les ainîtres que Pou mecon- ben, c'est l'ar de soifrir avec résignation avec vertu
tente, la répulation d'homme changeant, de feminne qiu- et avec couage, q ue nous enseigne avec douceur et
leuse que l'on se fait, c'est à n'en pas finir. Que sCiai conviction Mr. J. T. de Si. Germain, par la bouche lo-
ce si mîlîe bonne averse venain à surprendre les déniena- quente de lAbbé Paul. 'ai hte de vousp
gents en route i !uil q. lAb a h.e evu parler dle

er en s rgp c ! i anutre légende du mnême auteur qui en est à sa
je revielus donc à mon drue: Trs dien gees de éditio-A si, rien de surprenan> PBgoïsme et

Valeni un incendie. Qu'on s'en penotre ben el n n cha- )Aour est son épigraphe ; c-à.d la mort et la vie.-
gera moins sovent ; et tout y gagnera, la chunte, la Certes, voilà un thème fécond. C'cst du combat, de la

reutation et lat opposrés,rlutte de ces deux élmits éternclleent opposés, que
-jaillit une légende touchante, quipent dès présent pas-
ser pour seur de la Légende de l'Epingle.... Mignon

-Nous accusons réception de l'nuaire de l'Uni.. est vraiment mignonne et bizarre. Commencé avec
VerSité Laval pour l'annéc académique 1861-62. C'est t un sourire, ce livre s'achève avec une larme. Le sue-
avec beaucoup de plaisir que nous l'avons parcouru. cès de 1'Eping/' veut un pendant: la douce el poétique
Sur cet Annuaire figurent 47 Professeurs ou Maîtres et M1gnon le lui donnera . . ayez! ayez uvez ! au puis
650 Elèves, c'est-à-dire environ 700 personnes I vite ce bijou littéraire !-Mr. J. T. de St. Germain e:ýt

u . inépIlisable, le voilà avec une nouvelle légende: La-Nos romerchuielts a iti de droitu le Rapporturls p Veilleuse, salut (lone à la veilleuse ! et e n'est pas sansýý-res des travaux de, colonisation. 18N0. raison, car peu de livres offrent dans l'étroit espace le
-- La Retraite pastorale d diocèse de St. .ly~acinthe ýe>t er- 235 pages in-18, tant de délicatesse dans les scntimîets

minée te 10 septembre; c'est le . P. Aubert qui a prUchée. tant de goût daus les appréciations, tant de charme el
Le I. Messire Fabre, chanoine, a préché celle de lessieur, de naïveté dans le style. l'out. y est disposé de manière

les vicairps du diocèse de Montréal. le fet tiurminée le mòme à faire lire deux Iois, sinon ecnt fois la même page. Il
jour à Pevèché. sflirmit, pent-etre, de d ire que c'est Phistoire d'une vi-

Ncnor.ocmI.- ,lhonorable tos Cuthbertné 'an e l gilante jeune fille du doux nom de Plholo.... Un co-
déclaration de PIndépenftance ds Eeats-Unis et qui épousa la soie, s'il vous plait. Voici venir l'Iliver avec son sombre
fille du célèbre Docteur is, l'Un des signataires de PIndépen- cortége, et ses longnes veillées. Eh ! bien, voici aussi
dance, est mort, li 23 aoút dernier, à Page de 85 ans, au manoir venir une petite reilleuse pour vous les laire passer
seigneurial de Lanoraie, un moment où M'Union Américaine es moins sombreinent plus utilement et plus agréablement.
si fortement frappée au cœur. Croyez-nous, ce ne sera pas le rayon le moins brilam

----.- die votre bibliotélriq e, que eclui où sera placé la l'cil.

BIOLID0RAPIE. leusc.-

. Déjà oui, mialheurensenent déjà ! Voici la dernière
coLLECTO JULEs DU. tede pe he 'uvre de M. h. T. de

'Volumes grand ii-HIS, papier velin 1 25 centins. St. Germain ; mais la dernière ne cde ci rien aux
Pour une Epingle, légende par J. T. de St. Germain, premières. Lady C/are, (tel est le titre de la légende)

Sie. édition, avec vignene. Sous ce titre si modeste depuis la page I juspn'à la page 209, tient toujours soi
-et quasi enfantin, ressort une forte et saine morale, lecteur dans nn tnosphèire, parfois de gnîté, parfibs de
cachée sous un style simple, emtrainant, qui vous saisit peine ; parfois d'espérance, parfois de crainte, et parfois
le cœur, s'en rend mahre, et vous porte à ;admiration Mme d'u je ne sais quoi d'innellable. Ou pense al-
j'allais dire à verser des larmes. Cependnt, le héros trmaiveumet à l'Héroïne Lady Clare au lIéros Ronald.
de l'Epingle n'est qu'ne E !.... mais d'une On les suil on dur parle, on goûte leur boniheuir, onl
petite étincelle n j'aillii-il pas quelquefois du grands partag- leurs peines. Eu un mo on se surprend que,-
incendies. Amsi en cs-il de cette charmIanie légende. ques fois à lire deux lois la inmle chose et ou est eil-
La cause est presque un ri e mais les conséqences core tentic de le relire.... Enfin arrive la Fin. Ah!
sont grandes. Un jeune honnne fait application por c'est bien ici le moment de s'écrier DIéjà !! ! .... mlis
obtenir une place chez un riche négociant. Sesservices on se console en disant à Lady Clare: àaô !
sont refusés. Il se retire le ceur tout cont.risté par ce Ces différeies légendes se trouvent à la L4i bruirie .
refus qui déjoue toutes ses esprances, traverse lent- B. Rolland & Fils, 8 Rue St. Vincent.
ment la cour, les yeux fixés sur le sol.; mais à peine
est-il Ô quelques pas de la porte qu'il aperçoit me==~~==-

Epingle, il se baisse, la rainasse et se prépare à conti- Presses ir agé Eni bc Sen$cal, Rue St. VUinCet. Iotur.


